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17ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE 
26 juillet 2020 - année A 

 
 

Chers frères et sœurs, 

Puisque dimanche dernier nous avons rappelé l’importance d’adhérer à toute la foi catholique et que vous 
êtes encore entourés des panneaux évoquant les anges gardiens, arrêtons-nous une nouvelle fois sur cet 
univers invisible – mais non moins réel – créé par Dieu que sont les créatures angéliques. 

En effet, vous aurez sans doute remarqué qu’ils sont à nouveau évoqués par Notre Seigneur, à la fin de la 
3ème des paraboles que nous venons d’entendre. Je dis « à nouveau » car ils le furent déjà à la fin de l’évangile 
de Dimanche dernier, au sujet de l’ivraie et du bon grain. 

« Ainsi en sera-t-il à la fin du monde, nous disait donc Jésus. 

Les anges sortiront pour séparer les méchants du milieu des justes 

et les jetteront dans la fournaise : là, il y aura des pleurs et des grincements de dents. » 

La 3ème parabole que nous venons d’entendre évoque ce que l’on appelle en théologie la Parousie, c’est-
à-dire, le 2nd et dernier avènement du Christ à la fin du monde. Moment qui sera celui de son retour dans la 
Gloire, mais également celui de la résurrection des morts et du jugement dernier. 

Bien que nous soyons dans le contexte du style littéraire des paraboles, la présence et l’action des anges 
qui nous sont présentés ne le sont pas pour constituer un décor de théâtre de carton-pâte imaginaire qui 
correspondrait à de la mythologie et serait là pour faire du Hollywood avant l’heure ! 

Non, nos anges seront bien là, ce jour-là, séparant les méchants et les justes, comme l’atteste cet Évangile, 
mais aussi le livre de l’Apocalypse et la Tradition de l’Église. 

Gravité de ce jour ! 

« Dies iræ, dies illa », « jour de colère que ce jour-là », chante la liturgie ! Mais jour de triomphe des élus, 
dit-elle encore. 

Ainsi, le Père et Docteur de l’Église, Saint Cyrille de Jérusalem, écrivit-il1 : 

« Tu vois, ô homme, devant quelle foule de témoins tu entreras en jugement.  

Toute la race des hommes sera présente. [… ]  

Évoque dans ton esprit tous ceux qui ont existé depuis Adam jusqu’au jour présent.  

C’est une foule immense.  

Elle est encore petite, car les anges sont plus nombreux. Ils sont les 99 brebis, tandis que l’humanité n’en 
représente qu’une. […]  

Il est écrit en effet que ses serviteurs sont Mille fois Mille, non que ce chiffre définisse leur multitude, mais 
parce que le prophète n’en a pu exprimer un plus grand. » 

Pourquoi donc y aura-t-il la présence de cette quantité incommensurable d’anges ? 

Parce que, nous enseigne la Tradition de l’Église, ayant été témoins de nos luttes terrestres, les anges 
seront témoins de l’honneur que Jésus rendra en faveur de ceux qui n’auront pas rougis de Lui sur terre. 

Comme cela sera merveilleux pour eux ! et pour nous par ricochet ! car, nous espérons bien faire partie – 
par l’infinie miséricorde de Dieu - de ces justes jugés dignes d’avoir part au Royaume des Cieux ! 

 
1 P.G, t.33, 903 A 
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Ainsi, après avoir préparé les voies du salut, promulgué la loi d’Israël, secouru et guidé les nations païennes 
égarées dans les ténèbres, chanté la naissance du Sauveur, illuminé les âmes saintes, secondé les martyrs 
dans leur supplice et assisté les chrétiens dans leur agonie,  

Les Séraphins, 

Les Chérubins, 

Les Trônes, 

Les Dominations, 

Les Vertus, 

Les Puissances, 

Les Principautés, 

Les Archanges  

Et les Anges dont nos saints anges gardiens 

assisteront triomphants au jugement final qui verra les justes récompensés. 

Par contre, hélas, nous dit aussi l’Évangile, les pécheurs impénitents, bien que ressuscités, seront alors à 
jamais privés de la Gloire de Dieu, jetés dans la fournaise de l’Enfer : là où il y aura des pleurs et des 
grincements de dents.  

Pourquoi une telle destinée ?  

St Jérôme2 nous le dit en quelques mots, parce que de telles personnes aimeraient mieux endurer tous les 
supplices de l’enfer que la seule présence du Seigneur ! 

D’où, cette prière de Ste Thérèse d’Avila3 : « Mon Jésus, envoie-moi tous les châtiments ; mais en ce jour-
là ne me fait pas voir ton visage indigné contre moi » ! 

Oui, Seigneur, montre-nous la valeur de ce trésor caché, de cette perle fine que sont le Royaume des cieux 
et la grâce que Tu nous proposes !  

Que nous nous détachions de tout ce qui est peut-être attirant, clinquant et fascinant, mais qui n’est que 
de peu de valeur pour le Ciel ! 

Seigneur, comme nous te l’avons demandé dans l’oraison du début de la messe – mais nous osons te le 
redire à nouveau - sous ta conduite, aide-nous pour qu’en faisant un bon usage des biens qui passent, nous 
puissions déjà nous attacher à ceux qui demeurent au Ciel ! 

Au jour du jugement dernier, nous explique le catéchisme de l’Église catholique4, la conduite de chacun et 
le secret des cœurs seront mis en lumière. Alors sera condamnée l’incrédulité coupable qui a tenu pour rien 
la grâce offerte par Dieu. 

Seigneur, préserve-nous de cette incrédulité coupable qui fait tenir pour négligeable ou pacotille la grâce 
de ta Parole, de tes sacrements, en particulier celui de la confession pourtant si nécessaire pour parvenir au 
Ciel. 

En effet, nous explique St Thomas d’Aquin, si nous recourons à la miséricorde de Dieu même ceux qui 
auront beaucoup péché n’auront pas à rougir de leur faute devant la manifestation de celle-ci à tout le 
monde. Ce n’est pas en effet qu’ils ne les désavoueront pas, mais ils les verront effacées dans la splendeur de 
la miséricorde de Dieu, et de cette miséricorde ils seront bouleversés : ô mon Dieu, comme vous avez été bon 
pour moi ! vous êtes venus me chercher dans la boue… Et ils auront une telle reconnaissance, un tel amour 
de Dieu qu’ils voudront crier à tout le monde : Voyez ! voilà qui j'étais et voilà ce que Dieu a fait de moi ! Les 

 
2 Cité in Saint Alphonse de Liguori, Préparation à la mort, considérations sur les vérités éternelles, Ed. Saint Paul, p° 246 
3 Idem. 
4 C.E.C n° 678 
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uns et les autres verront dans leur âme et dans celle des autres les mêmes miséricordes, en sorte que ce ne 
sera qu’action de grâce infinie.5 

Quand les hommes aiment Dieu, disait St Paul dans la 2ème lecture, lui-même fait tout contribuer à leur 
bien, 

puisqu'ils sont appelés… 

ceux qu’il a appelés, 

il en a fait des justes ; 

et ceux qu’il a rendus justes, 

il leur a donné sa gloire.  

Saints et saintes de Dieu, 

Saints Anne et Joachim dont c’est la fête aujourd’hui, 

Saint Raphaël, Saint Gabriel, saint Michel, nos saints anges gardiens, tous les anges de Dieu, 

Aidez-nous à aimer Dieu de plus en plus, à Le préférer à toute chose ! 

Qu’au jour du jugement, vous puissiez chanter avec nous l’infinie bonté et miséricorde de Dieu ! 
 
  

 
5 Cf. Cardinal Journet, entretien sur les fins dernières, Ed Parole et silence, p° 128. 
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17ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE 

Année A - 26/07/2020 
 

 

 

 

Prions pour la Sainte Église de Dieu, en particulier notre Saint Père le Pape François, Benoit XVI, les évêques, 

les prêtres et les diacres. 

Supplions le Seigneur de les aider pour que par leur ministère les âmes saisissent davantage l’importance 

de rechercher avant tout le Royaume des Cieux. 

 
 
Alors que le gouvernement de notre pays s’apprête à voter demain - à marche forcée et au milieu de l’été 
- un nouveau projet de loi Bioéthique, véritable « régression anthropologique », supplions le Seigneur 
d’éclairer les consciences des députés. 
Demandons-Lui dès à présent pardon si ces lois devaient voir le jour et être appliquées. 
Implorons-Le de nous aider à œuvrer avec courage et espérance contre la culture de mort afin que règne 
plutôt l’Évangile de la Vie ! 
 
 
 
Prions pour tous ceux qui souffrent.  
Supplions le Seigneur de les aider à Lui rester fidèles en découvrant la valeur rédemptrice de leur souffrance 
en vue du Royaume des Cieux. 
 
 
 
Prions le Seigneur les uns pour les autres.  
Demandons au Seigneur de nous aider à vivre en communion avec ses créatures angéliques afin qu’avec 
elles nous puissions chanter sa miséricorde lorsqu’Il viendra dans la Gloire pour juger les vivants et les 
morts. 
 
 
 
 
  
 
 
 
 


